
 

 

 JE M’APPROCHE 
 

 

Dans son récit, l’évangéliste Jean met l’accent sur la divinité de Jésus et sa supériorité légitime parce  
qu’« au commencement il était avec Dieu et il était Dieu » (cf. Jn 1.1).  Avant lui a paru Jean-Baptiste  
le prophète. Et bien que ce dernier prêchait un message de repentance et baptisait pour le pardon  
des péchés, il reconnaissait qu’il n’était pas le Christ et se présentait comme étant la voix qui crie dans  
le désert pour préparer le chemin du Seigneur (cf. Jean 1.20-22). Le ministère très populaire de Jean-
Baptiste avait déjà attisé la jalousie des pharisiens, mais la venue de Jésus, prêchant et baptisant égale-
ment, a cette fois-ci attisé la jalousie des disciples de Jean-Baptiste pour leur maître.  

Question  
brise-glace : 

         
Notre société aime mettre en valeur 
ceux qui réussissent le mieux. Quelle 

différence y a-t-il entre admirer 
quelqu’un et être jaloux de lui ? 

Autres témoignages sur Jésus 
 

 Jean 3.25-36     
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 J’OBSERVE 
 

Lisez attentivement Jean 3.25-36. 

(v. 25-26) La question : Quel est le sujet de dispute ? Quel problème soulèvent les disciples de Jean? Quels 
sont les termes utilisés pour parler de Jésus ? Que peut-on penser des sentiments des disciples de Jean 
quand ils disent que « tous vont à lui » ?  

(v. 27-32) L’explication : Quels arguments utilise Jean-Baptiste pour justifier de la supériorité de Jésus  
sur lui ? Comment se positionne-t-il ? Ses sentiments peuvent-ils vraiment être sincères ?  

(v.33-36) L’appel : Quel lien fait Jean entre l’acceptation du témoignage de Jésus et l’acceptation même 
de Dieu ? L’un peut-il se faire sans l’autre ? 

Les disciples de Jean ne lui posent pas de question au sujet de Jésus. Ils présentent à leur Maitre la situa-
tion de cet autre baptiseur comme un fait, et Jean à son tour leur répond avec des faits, sans donner  
crédit à des sentiments humains que beaucoup auraient pu considérer comme légitimes. Plus tard,  
Jean se posera lui aussi des questions sur Jésus et cette fois, c’est Jésus qui lui répondra par des faits (Lisez 
Luc 7.18-23). Avez-vous déjà vécu une expérience où vos sentiments entraient en conflit avec ce que  
vous saviez bon, vrai ou juste ? Pensez-vous qu’il est plus facile de réagir comme l’ont fait les disciples,  
ou comme Jean-Baptiste ? 

 J’ADHERE 
 

Au milieu de son discours, Jean dira : « Il faut qu’il croisse et que je diminue » (v.30). 
Dans un monde où l’on célèbre bien plus le début d’une chose que sa fin (mariage, nouvel emploi, les pre-
miers anniversaires, l’achat d’une maison, etc…), il peut être désagréable de se faire remplacer ou remer-
cier. Réfléchissez aux fois où vous avez dû tirer votre révérence pour laisser la place à une nouvelle personne, 
une nouvelle équipe. Comment pourriez-vous exhorter quelqu’un qui se trouve face à cette situation ?  
En regardant d’autres personnes œuvrer dans des occupations qui sont ou ont été les nôtres, pouvons-
nous garder un esprit objectif sans tomber dans l’hypocrisie ? Dans Romains 12.15, Paul nous exhorte  
à nous réjouir avec ceux qui se réjouissent. Comment véritablement être dans la joie pour celui qui réussit, 
quand personnellement les choses ne vont pas très bien ?  
Quand avez-vous fait pour la dernière fois l’éloge d’une personne que beaucoup d’autres admirent ?  Y a-t-
il des choses ou des sentiments qui vous empêchent de le faire ? Quelle différence cela pourrait faire selon 
vous, pour la personne qui œuvre de son mieux à vos côtés ? 

 JE PRIE 
 

Eternel Dieu, je reconnais que tu es au-dessus de tout. Aide-moi à t’honorer, t’admirer et témoigner pour 
toi chaque jour de ma vie. Aide-moi aussi à honorer les personnes que tu choisis et que tu places à mes 
côtés pour te servir et te glorifier. Amen. 


